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Daniel	:	L’homme	de	Dieu	en	pays	païen	
chapitre	6	Vivre	dans	la	fosse	aux	lions	

	
Introduction	:	
Et	si	votre	employeur	était	orgueilleux,	méchant	et	sans	pitié,	naïf	ou	
incompétent	;	vous	lui	rendrez	quelle	sorte	de	service	?	
	
Ce	matin	nous	arrivons	à	Daniel	chapitre	6.	L’histoire	de	Daniel	dans	la	
fosse	aux	lions.	Et	cette	histoire	se	divise	en	5	parties	:	
	
1. Une	réputation	irréprochable	
2. Une	foi	évidente	
3. Un	complot	néfaste	
4. Un	roi	piégé	
5. Un	Dieu	omniprésent	

	
Et	nous	allons	voir	que	la	grande	leçon	de	ce	chapitre	n’est	pas	le	salut	de	
Daniel	de	la	fosse	des	lions,	mais	sa	réputation	d’intégrité.	Il	servait	un	roi	
païen	(même	plusieurs),	dans	un	pays	païen,	peuplé	d’un	peuple	païen,	
mais	avec	une	intégrité	totale.	
	
Verset	1	-		
1Darius,	le	Mède,	reçut	la	royauté,	à	l'âge	de	soixante-deux	ans.		
	
La	dernière	fois	nous	avons	vu	que	le	royaume	Babylonien	a	flétri	sous	le	
roi	Belchatsar	et	a	été	conquis	par	les	Mèdes	et	les	Perses.	Et	nous	trouvons	
le	troisième	roi	que	Daniel	a	servi	–	Darius.	Il	semble	que	ce	conquête	est	
arrivé	un	peu	comme	une	élection	ici	en	France.	Quelqu’un	nouveau	au	
pouvoir,	mais	l’administration,	les	fonctionnaires	restent	le	même.	Alors	
Daniel	est	toujours	là	comme	un	des	hauts	fonctionnaires.	
	
1. La	Réputation	irréprochable	de	Daniel	

	
2Darius	trouva	bon	d'établir	sur	le	royaume	cent-vingt	satrapes	qui	devaient	
être	(répartis)	dans	tout	le	royaume.	3Il	mit	à	leur	tête	trois	chefs	—	l'un	
d'entre	eux	était	Daniel	—	à	qui	ces	satrapes	devaient	rendre	compte,	afin	
que	le	roi	ne	subisse	aucun	tort.	4Daniel	lui-même	surpassait	les	chefs	et	les	
satrapes,	parce	qu'il	y	avait	en	lui	un	esprit	supérieur	;	et	le	roi	pensait	à	
l'établir	sur	tout	le	royaume.	
5Alors	les	chefs	et	les	satrapes	cherchèrent	un	motif	pour	accuser	Daniel	en	ce	
qui	concernait	les	affaires	du	royaume.	Mais	ils	ne	purent	trouver	aucune	
occasion,	ni	aucune	erreur,	parce	qu'il	était	fidèle,	et	qu'on	ne	trouvait	chez	
lui	ni	négligence,	ni	erreur.		
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L’histoire	dans	le	contexte	biblique	:	MacArthur	Bible	d’Étude		
Daniel	était	le	favori	du	roi	:	il	en	appréciait	l’expérience,	la	sagesse,	le	sens	
de	l’histoire,	la	capacité	à	gouverner,	l’excellente	réputation,	les	capacités,	
le	bon	esprit,	et	les	révélations	qu’il	recevait	de	la	part	du	Dieu	du	ciel.	Il	est	
clair	que	Dieu	avait	eu	la	volonté	de	le	placer	dans	cette	position	pour	qu’il	
contribue,	par	son	influence,	au	retour	des	Juifs	en	Juda,	puisque	ce	retour	
eu	lieu	au	cours	de	la	première	année	du	règne	de	Cyrus	juste	avant	
l’incident	de	la	fosse	aux	lions.	La	seule	explication	vraisemblable	à	de	tels	
avantages	en	faveur	des	Juifs	c’est	que	non	seulement	Daniel	a	poussé	
Cyrus	à	rédiger	son	décret,	mais	que	lui-même	lui	en	a	dicté	le	contenu.	
	
La	situation	de	Daniel	est	parallèle	avec	celle	de	Joseph.	Parsemé	dans	la	
Bible	nous	avons	ces	illustrations	des	hommes	qui	servait	des	rois	païens,	
mais	avec	une	telle	intégrité	que	Dieu	a	été	glorifié.	
	
Leur	témoignage	aux	rois	est	parallèle	avec	celui	des	femmes	en	1	Pierre	
3	:1-4	
Vous	de	même,	femmes,	soyez	soumises	chacune	à	votre	mari,	afin	que	même	
si	quelques-uns	n'obéissent	pas	à	la	parole,	ils	soient	gagnés	sans	parole,	par	
la	conduite	de	leur	femme,	en	voyant	votre	conduite	pure	et	respectueuse.		
	
Paul	prend	ce	même	chemin	lorsqu’il	demande	aux	hommes	:		
	
Esclaves,	obéissez	à	vos	maîtres	d'ici-bas	humblement,	avec	respect,	d'un	
cœur	sincère,	comme	si	vous	serviez	le	Christ.	Ne	le	faites	pas	seulement	
quand	ils	vous	surveillent,	pour	leur	plaire	;	mais	accomplissez	la	volonté	de	
Dieu	de	tout	votre	cœur,	comme	des	esclaves	du	Christ.	Servez-les	avec	bonne	
volonté,	comme	si	vous	serviez	le	Seigneur	lui-même	et	non	des	hommes.	
Rappelez-vous	que	chacun,	qu'il	soit	esclave	ou	libre,	sera	récompensé	par	le	
Seigneur,	selon	le	bien	qu'il	aura	fait.	Éphésiens	6	:	5-8	
	
Alors	qu’il	soit	vrai	que	Daniel	a	bien	déclaré	la	vérité	de	Dieu	aux	rois,	
c’était	toujours	sur	cette	plateforme	d’intégrité.	
	
Dans	les	autres	études,	nous	avons	constaté	que	l’opposition	du	monde	
est	active.	Elle	ne	peut	pas	accepter	ceux	qui	ne	suivent	pas	son	chemin.	
Dans	ce	livre	nous	voyons	comment	l’opposition	du	monde	devient	de	plus	
en	plus	hostile	au	royaume	de	Dieu,	mais	aussi	comment	le	Dieu	vivant	
protège	ses	adorateurs	contre	les	complots	de	l’ennemi	et	leur	donne	de	la	
justice.	
	
Mais	ils	ne	purent	trouver	aucune	occasion,	ni	aucune	erreur,	parce	qu'il	était	
fidèle,	et	qu'on	ne	trouvait	chez	lui	ni	négligence,	ni	erreur.		
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	 Nous	avons	toujours	cette	jalousie	entre	les	autochtones	et	Daniel.	
Daniel	faisait	un	travail	d’excellence	:	intègre,	sans	erreur,	fidèle,	diligent.		
	
2. La	foi	de	Daniel	:	Une	foi	évidente	

Déjà	nous	voyons	la	deuxième	pointe	de	cette	histoire,	une	foi	évidente.	
Tout	le	monde	connaissait	que	Daniel	était	un	croyant	du	Dieu	Très	Haut.	
	
6Alors	ces	hommes	dirent	:	Nous	ne	trouverons	aucun	motif	contre	ce	Daniel,	
à	moins	que	nous	n'en	trouvions	un	dans	la	loi	de	son	Dieu.	
	
Et	cette	foi	évidente	a	provoqué	
	
3. Un	complot	néfaste	

7Puis	ces	chefs	et	ces	satrapes	se	rendirent	tumultueusement	auprès	du	roi	et	
lui	parlèrent	ainsi	:	Roi	Darius,	vis	à	jamais	!	8Tous	les	chefs	du	royaume,	les	
intendants,	les	satrapes,	les	conseillers	et	les	gouverneurs	sont	d'avis	que	soit	
publié	un	édit	royal,	et	que	soit	mise	en	vigueur	cette	interdiction	:	Quiconque,	
dans	l'espace	de	trente	jours,	adressera	des	prières	à	quelque	dieu	ou	à	
quelque	homme,	excepté	à	toi,	ô	roi,	sera	jeté	dans	la	fosse	aux	lions.	
9Maintenant,	ô	roi,	confirme	l'interdiction	et	signe	le	décret,	afin	qu'il	soit	
irrévocable,	selon	la	loi	des	Mèdes	et	des	Perses	qui	ne	peut	être	abrogée.	
10Là-dessus,	le	roi	Darius	signa	le	décret	et	l'interdiction.	
	
Ici	ce	n’est	plus	la	fournaise	ardente,	mais	la	fosse	aux	lions.	Ce	n’est	pas	
l’orgueil	de	Nebuchadnetsar,	mais	un	complot	des	mages	méchants.	Et	
Darius,	le	roi,	dans	son	orgueil	ou	dans	sa	naïveté,	signe	le	décret.	Vous	
savez	selon	leur	vision	du	monde,	les	rois	étaient	les	manifestations	
terrestres	des	dieux,	alors	comme	le	pape,	ils	étaient	sans	erreur	et	
immuables.	Il	se	peut	que	Darius	n’ait	rien	vu	tordu	de	ce	décret.	Peut-être	
il	pensait	qu’un	tel	décret	servirait	à	unir	le	nouveau	royaume,	ou	à	tourner	
la	pensée	des	citoyens	vers	le	nouveau	gouvernement,	et	à	assurer	
l’allégeance	au	nouveau	roi.	
	
11Lorsque	Daniel	sut	que	le	décret	était	signé,	il	monta	dans	sa	maison	où	les	
fenêtres	de	la	chambre	haute	étaient	ouvertes	dans	la	direction	de	Jérusalem	;	
et	trois	fois	par	jour	il	se	mettait	à	genoux,	il	priait	et	louait	son	Dieu,	comme	
il	le	faisait	auparavant.		
	
Daniel	est	âgé.	Il	avait	plus	de	80	ans	à	ce	moment.	
Daniel	est	seul.	Il	ne	fait	pas	partie	de	la	communauté	juive,	mais	un	juif	
entouré	des	babyloniens,	des	païens.	Il	n’a	pas	le	soutien	d’une	assemblée.	
	
Daniel	a	développé	l’habitude	de	prier.	Il	était	au	courant	du	décret.	Il	
connaissait	les	conséquences.	Face	à	ce	complot,	Daniel	ne	se	défend	pas,	
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mais	continuait	comme	d’hab.	Il	a	continué	à	rendre	à	Caesar	ce	qui	est	à	
César,	et	à	Dieu	ce	qui	est	à	Dieu.		
	
12Alors	ces	hommes	entrèrent	tumultueusement	et	trouvèrent	Daniel	qui	
suppliait	et	invoquait	son	Dieu.		
	
14Ils	prirent	de	nouveau	la	parole	et	dirent	au	roi	:	Daniel,	l'un	des	déportés	
de	Juda,	n'a	tenu	aucun	compte	de	toi,	ô	roi,	ni	de	l'interdiction	que	tu	as	
signée,	et	il	fait	sa	prière	trois	fois	par	jour.	
	
4. Un	roi	piégé	

15Le	roi	fut	très	affligé	quand	il	entendit	cela	;	il	prit	à	cœur	de	délivrer	
Daniel,	et	jusqu'au	coucher	du	soleil,	il	s'efforça	de	le	délivrer.	16Mais	ces	
hommes	revinrent	tumultueusement	auprès	du	roi	et	dirent	au	roi	:	Sache,	ô	
roi,	que	la	loi	des	Mèdes	et	des	Perses	exige	que	toute	interdiction	ou	tout	
décret	confirmé	par	le	roi	soit	irrévocable.		
17Alors	le	roi	ordonna	d'amener	Daniel	et	de	le	jeter	dans	la	fosse	aux	lions.	
Le	roi	prit	la	parole	et	dit	à	Daniel	:	Puisse	ton	Dieu,	que	tu	sers	avec	
persévérance,	te	sauver	!		
	
Le	roi	admet	son	impuissance	dans	l’affaire.	Il	confirme	à	Daniel	que	
son	seul	espoir	est	le	Seigneur.	Ici	nous	ne	lisons	d’aucune	parole	de	
Daniel,	ni	de	sa	peur,	ni	de	sa	confiance.	C’est	comme	Christ,	il	était	
silencieux	devant	ses	accusateurs.		
	
18On	apporta	une	pierre	et	on	la	mit	sur	l'ouverture	de	la	fosse	;	le	roi	la	
scella	de	son	anneau	et	de	l'anneau	de	ses	grands,	afin	que	rien	ne	soit	changé	
à	l'égard	de	Daniel.	
19Le	roi	se	rendit	ensuite	dans	son	palais	;	il	passa	la	nuit	à	jeun,	il	ne	fit	pas	
venir	de	concubine	auprès	de	lui,	et	le	sommeil	le	fuyait.	
	
Nous	voyons	ici	les	sentiments	et	l’estime	que	le	roi	avait	pour	Daniel.	Nous	
constatons	que	le	roi	était	pris	entre	le	marteau	et	l’enclume	;	entre	son	
amour	pour	Daniel	et	la	loi.	Semblable	à	la	situation	de	Ponce	Pilat	au	
tribunal	de	Christ	:	Voulant	le	relâcher,	mais	craignant	les	conséquences.	
	
Alors	nous	apprenons	que	le	roi	se	partageait	la	culpabilité	pour	la	
sentence	sur	Daniel.	D’abord	par	son	orgueil	–	que	les	prières	lui	soient	
adressées,	et	sa	naïveté	–	il	ne	pensait	plus	loin	que	son	nez	des	
conséquences.	Deuxième,	par	sa	stricte	adhérence	à	la	loi	qui	contrevenait	
toute	raison.	
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Mais	nous	trouvons	ici	la	vérité	que	malgré	l’orgueil	des	rois,	leur	naïveté,	
et	leur	folie	;	malgré	la	jalousie	et	la	méchanceté	des	ministres,	le	
parlement,	ou	d’autres	fonctionnaires,	Dieu	garde	le	contrôle.	Il	reste	
souverain.	Lorsqu’il	nous	semble	que	le	monde	est	hors	de	contrôle,	
derrière	le	rideau	il	y	a	un	Dieu	qui	n’a	pas	relâché	son	autorité.	
	
Souvent	le	lieu	le	plus	sûr	est	dans	la	fosse	avec	les	lions.	
Plus	sûr	dans	la	fosse	aux	lions	avec	Dieu,	qu’à	l’extérieur	entouré	des	
ennemies.		
	
5. Un	Dieu	omniprésent	

	 20Le	roi	se	leva	au	point	du	jour,	avec	l'aurore,	et	alla	précipitamment	
à	la	fosse	aux	lions.	21En	s'approchant	de	la	fosse,	il	appela	Daniel	d'une	voix	
triste.	Le	roi	prit	la	parole	et	dit	à	Daniel	:	Daniel,	serviteur	du	Dieu	vivant,	
ton	Dieu,	que	tu	sers	avec	persévérance,	a-t-il	pu	te	délivrer	des	lions	?		
	 22Et	Daniel	se	mit	à	parler	au	roi	:	Roi,	vis	à	jamais	!	23Mon	Dieu	a	
envoyé	son	ange	et	fermé	la	gueule	des	lions	qui	ne	m'ont	fait	aucun	mal,	
parce	que	j'ai	été	trouvé	innocent	devant	lui	;	et	devant	toi	non	plus,	ô	roi,	je	
n'ai	rien	fait	de	mal.		
	 24Alors	le	roi	eut	une	grande	joie	et	ordonna	de	faire	retirer	Daniel	de	
la	fosse.	Daniel	fut	retiré	de	la	fosse	et	on	ne	trouva	sur	lui	aucune	blessure,	
parce	qu'il	avait	eu	foi	en	son	Dieu.	
	
	 La	leçon	de	cette	histoire	n’est	pas	que	Dieu	sauve	toujours	ceux	
qui	ont	une	foi	en	Dieu.	Nous	le	savons	parce	que	cette	illustration	est	
répétée	dans	Hébreux	11.	Il	y	a	ceux	que	Dieu	sauve,	et	d’autres	qui	
sont	tués	pour	leur	foi	:	

Hébreux	11	:	32-38		
	 Et	que	dirais-je	encore	?	Car	le	temps	me	manquerait	si	je	passais	
en	revue	Gédéon,	Barak,	Samson,	Jephté,	David,	Samuel	et	les	
prophètes	qui,	par	la	foi,	vainquirent	des	royaumes,	exercèrent	la	
justice,	obtinrent	des	promesses,	fermèrent	la	gueule	des	lions,	…	
						D'autres	furent	torturés	et	n'acceptèrent	pas	de	délivrance,	afin	
d'obtenir	une	résurrection	meilleure.	D'autres	éprouvèrent	les	
moqueries	et	le	fouet,	bien	plus,	les	chaînes	et	la	prison.	Ils	furent	
lapidés,	mis	à	l'épreuve,	sciés,	ils	furent	tués	par	l'épée,—	eux	dont	le	
monde	n'était	pas	digne	!	

	
Avant	l’épreuve	Daniel	ne	s’est	pas	défendu,	il	ne	s’est	pas	justifié.	Il	a	laissé	
cela	entre	les	mains	de	Dieu.	Et	nous	constatons	que	la	façonne	que	Dieu	a	
manifesté	l’innocence	de	Daniel,	et	aussi	de	ses	3	amis,	était	beaucoup	plus	
impressionnant	que	des	simples	paroles.	
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	 25Le	roi	ordonna	que	ces	hommes	qui	avaient	accusé	Daniel	soient	
amenés	et	jetés	dans	la	fosse	aux	lions,	eux,	leurs	enfants	et	leurs	femmes	;	et	
avant	qu'ils	soient	parvenus	au	fond	de	la	fosse,	les	lions	se	ruèrent	sur	eux	et	
brisèrent	tous	leurs	os.	
	
Justice	!	Nous	ne	devons	jamais	oublier	que	Dieu	est	un	Dieu	de	
justice.	Et	un	jour	il	va	sortir	la	balance	et	chaque	iniquité	sera	jugée	
et	punie.	Dans	cette	histoire	nous	voyons	que	la	justice	est	vite	
rendue,	mais	ce	n’est	pas	toujours	le	cas.	Je	crois	ici	Dieu	nous	montre	
que	les	méchants,	surtout	ceux	qui	persécutent	ses	enfants,	seront	
tous	punis.	
	
En	2	Thessaloniciens	ch1	:	6-8			

	Car	il	est	juste	selon	Dieu	de	rendre	l'affliction	à	ceux	qui	vous	affligent,	
et	de	vous	donner,	à	vous	qui	êtes	affligés,	du	repos	avec	nous,	lorsque	le	
Seigneur	Jésus	se	révélera	du	ciel	avec	les	anges	puissants,	au	milieu	
d'une	flamme	de	feu,	pour	punir	ceux	qui	ne	connaissent	pas	Dieu	et	
ceux	qui	n'obéissent	pas	à	l'Évangile	de	notre	Seigneur	Jésus.	

	
	
26Après	cela,	le	roi	Darius	écrivit	à	tous	les	peuples,	aux	nations,	aux	hommes	
de	toutes	langues	qui	habitaient	sur	toute	la	terre	:	Que	la	paix	soit	avec	vous	
en	abondance	!	27Je	donne	l'ordre	que,	dans	toute	l'étendue	de	mon	royaume,	
on	ait	de	la	crainte	et	du	respect	devant	le	Dieu	de	Daniel.	Car	il	est	le	Dieu	
vivant	Et	il	subsiste	à	jamais	!	Son	royaume	ne	sera	jamais	détruit.	Et	sa	
domination	durera	jusqu'à	la	fin.	
28C'est	lui	qui	sauve	et	délivre,	Qui	opère	des	signes	et	des	prodiges	Dans	les	
cieux	et	sur	la	terre.	C'est	lui	qui	a	sauvé	Daniel	De	la	griffe	des	lions.	
	
29Daniel	lui-même	prospéra	sous	le	règne	de	Darius	et	sous	le	règne	de	
Cyrus	le	Perse.	
	
À	la	fin	de	cette	histoire	nous	trouvons	deux	résultats	:		
1. Dieu	est	loué	et	élevé	au-dessus	de	tout	autre	dieu.		
2. Daniel	a	prospéré	et	a	continué	à	servir	des	rois.	

	
Ce	chapitre	marque	aussi	la	fin	de	la	partie	historique	du	livre.	Les	
chapitres	qui	suivent	donne	le	contenu	des	visions	que	Daniel	a	reçu	
pendant	sa	vie.		
	
Daniel	est	une	illustration	de	la	puissance	évangéliste	d’une	vie	sainte	
vécue	sans	compromis.	Il	faisait	un	travail	irréprochable	pour	un	roi	païen,	
une	société	corrompue,	qui	a	démoli	et	ravagé	son	pays	et	qui	a	tué	ses	
compatriotes.		
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Il	avait	une	connaissance	assez	profonde	de	Dieu	et	de	sa	Parole	pour	
savoir	pourquoi	il	était	là	dans	ces	circonstances.	Il	savait	ce	que	Dieu	était	
en	train	de	faire.	
	
Daniel	a	considéré	la	jalousie	et	le	complot	des	autre	fonctionnaires	comme	
sans	importance,	insignifiant.	
	 Il	ne	sait	pas	défendu.	
	 Il	n’a	pas	changé	de	cap.	
	 Il	a	considéré	l’obéissance	à	Dieu	sa	priorité.	
	
Daniel	était	dans	le	cercle	des	proches	du	roi,	bien	connu.	Mais	Daniel	n’a	
pas	mis	sa	confiance	dans	le	roi,	pas	dans	sa	puissance,	pas	dans	son	amitié.	
Il	n’a	pas	lancé	un	appel	au	secours	du	roi.			
	
Jusqu’à	ce	qu’il	agît,	Dieu	est	invisible	dans	cette	histoire,	mais	le	rideau	est	
mince	et	Dieu	est	juste	à	l’autre	côté.	Et	lorsqu’il	agît,	sa	présence	est	bien	
évidente.	
	
Application	:		
	
Comment	un	chrétien	peut-il	glorifier	Dieu	au	travail	?	Comment	en	
élève	peut	glorifier	Dieu	à	l’école	?	
	
Une	dépendance	sur	le	Seigneur.	Partez	au	travail	connaissant	que	vous	
êtes	complètement	dépendants	sur	le	Seigneur.	Sans	lui,	vous	ne	pouvez	
pas	respirer,	penser,	parler,	ou	travailler	;	encore	moins	être	un	bon	témoin	
et	avoir	une	influence	spirituelle.	Lorsque	vous	vous	réveillez	le	matin,	
exprimez	votre	incapacité	au	Seigneur.		

Proverbes	3	:5-6	Confie-toi	en	l'Éternel	de	tout	ton	cœur,	Et	ne	
t'appuie	pas	sur	ton	intelligence	;	Reconnais-le	dans	toutes	tes	
voies,	Et	c'est	lui	qui	aplanira	tes	sentiers.	
Jean	15	:5	Moi,	je	suis	le	cep	;	vous,	les	sarments.	Celui	qui	
demeure	en	moi,	comme	moi	en	lui,	porte	beaucoup	de	fruit,	car	
sans	moi,	vous	ne	pouvez	rien	faire.	

	
Une	Intégrité	exemplaire	:	Soyez	complètement	et	consciemment	
honnête	et	fidèle	au	boulot.	Soyez	à	l’heure.	Soyez	diligent	pas	lâche.	Sachez	
que	la	lâcheté	revient	à	voler.	
	
	Une	Compétence	complète	:	Soyez	bien	à	votre	boulot	et	avancez	dans	la	
connaissance	du	travail.	Maitrisez	vos	tâches.	Dieu	vous	donne	la	grâce	
d’être	intègre,	mais	il	vous	donne	aussi	des	compétences.	Soyez	un	bon	
gérant	de	ces	compétences	et	souvenez-vous	que	ce	soit	Dieu	qui	vous	les	a	
confiés.		
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	 Proverbes	22	:	29	Si	tu	vois	un	homme	habile	dans	son	ouvrage	Il	se	
tiendra	devant	des	rois	;	Il	ne	se	tiendra	pas	devant	des	gens	obscurs.	
	
Une	influence	juste	et	équitable	pour	Transformer	l’entreprise	:	Selon	
votre	influence	et	l’opportunité,	transformez	l’éthique	de	l’entreprise	selon	
les	principes	bibliques.	Comme	la	Bible	nous	exhorte	dans	Colossiens	4	:	

Une	entreprise	juste	et	équitable	
• Juste	:	on	leur	donne	ce	qu’ils	méritent,	selon	ce	qu’on	a	dit,	
selon	ce	qu’ils	ont	fait.	
• Équitable	:	on	traite	tous	les	employés	de	la	même	manière.	Pas	
de	favoritisme.		

C’est	bon	pour	les	employés,	mais	aussi	bon	pour	l’entreprise	!	
	
Un	Impact	sur	la	société	:	Ayez	comme	but	d’aider	l’entreprise	à	avoir	un	
impact	dans	la	société	qui	promeut	le	bien-être	et	ne	détruit	pas	vie	sociale.	
On	constate	que	quelques	entreprises	ont	un	impact	qui	est	malsaine	(les	jeux	
de	chance,	la	pornographie,	l’avortement,	l’arnaque).	Informer	vos	collègues	
de	l’impact	de	votre	entreprise	dans	la	vie	de	la	communauté.	
	
Une	Communication	ouverte	et	honnête	:	Le	travail	est	un	lieu	des	
relations.	On	parle	avec	ses	collègues	et	des	liens	sont	tissés.	Entrelacez	votre	
foi	dans	les	conversations	quotidiennes.	Ne	cachez	pas	votre	lumière.	Ne	
prêchez	pas,	mais	soyez	honnête	et	ouverte	avec	joie.	
	
Avec	amour	:	Servez	vos	collègues.	Apportez	des	apéros	de	temps	en	temps.	
Aider	dans	la	transportation,	les	déménagements,	dedans	et	dehors	du	
travail.	Écoutez	de	leurs	problèmes	et	priez	pour	eux.	Pointez	les	vers	celui	
qui	peut	les	soulager.	
	
Une	générosité	aux	autres.	Avec	l’argent	:	Le	travail	est	le	lieu	où	vous	
gagnez	de	l’argent.	L’argent	appartient	à	Dieu,	ce	n’est	pas	le	vôtre.	Vous	en	
êtes	le	gérant.	Soyez	généreux	envers	les	autres.	Travaillez	pour	gagner	de	
l’argent	à	fin	que	vous	aurez	la	possibilité	d’aider	les	autres	et	d’investir	dans	
le	royaume	de	Dieu.	
	
Une	attitude	de	gratitude	:	Remercier	le	Seigneur	pour	la	vie,	la	santé,	le	
travail	et	pour	Christ.	Soyez	une	personne	qui	remercie	les	autres,	pas	un	
râleur.	Laissez	votre	reconnaissance	à	Dieu	déborder	dans	un	humble	esprit	
de	gratitude	envers	les	autres.	Gagnez	une	réputation	de	quelqu’un	rempli	
d’espoir,	d’humilité,	et	de	gratitude/reconnaissance.		
	
Une	vie	dévouée	à	Jésus	Christ	est	un	puissant	témoignage.	Elle	est	la	
preuve	que	ce	nous	disons	est	ce	que	nous	pratiquons.	Elle	proclame	
la	vérité	de	l’évangile	en	chair	et	en	os.	


